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Pour ou contre la réforme

du baccalauréat ?

Lerapport Mathiot remis àJean-Michel Blanquer préconisede réduire les épreuvesécrites àquatre
et d' instaurer un grand oral » et un contrôle continu . Lesspécialistes sont divisés.

Les
mérites du contrôle continu

PAR MARC-OLIVIER PADIS

Rite
majeur denotre dramaturgiescolaire,lebaccalauréat

netient plus sespromesses.Il s' estalourdi au fil des
annéesetrisquel ' accidentindustriel .Sésamedel ' accèsau
supérieur, il y préparemal: lestaux de réussiteau bac(
pour lessériesgénérales)tranchent aveclesrésultatsen
licence(moinsdelamoitié desétudiantspasseendeuxième
année,moins d' un tiers obtient salicenceentrois ans).

Symbolede l'

égalité méritocratique, avecsesépreuves
nationalesanonymes,il ne jouepourtant au
cun rôle dansl ' orientation ultérieure des
lycéens,puisque l ' examendeleurs voeux(APB
hier ,Parcoursupaujourd

' hui) sefait aucours
du printemps , àpartir desbulletins de
premièreet desdeux premierstrimestres de
terminale.End' autrestermes,lecontrôlecontinu
est déjàaujourd

' hui la basesur laquelle les
élèvessontadmisetorientésdanslesupérieur.
D ' où l ' idéedu rapport Mathiot d' avancerles
épreuvesécritesauprintemps pour queleurs
résultats comptent dansle dossierd' accèsà
l '

enseignementsupérieuret deconsacrerces
épreuvesnationales écritesaux deux «
majeures» choisiespar lesélèves, c' est-à-direde
centrerlebacsur lesmatièreslesplus
significativespour lasuite deleur formation.

Celaimplique , bien sûr, pour les autres

plus enplus souvent introduit à l ' université, à la demande
des étudiants, qui ne veulent pasjouer leur avenir sur un
seul examenenfin desemestre.

estenoutrepossibledelimiter lesinégalitésducontrôle
continu: au sein d' un établissement, on peut piocher les
épreuvesdansune«banqued'

épreuves» collectéeset
validéesauniveau durectoratpuis anonymiserlescopiesetles
confier auxautresprofesseursdeladiscipline.Onpeut aussi,

pour lesdossiersdeParcoursup,pondérerles
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une note intitulée

«Comment sauver le bac? ».

épreuvesles deux«mineures»et le tronc commun), de
recourirmarginalement (400/ delanotefinale) àl ' évaluation
par le contrôle continu. Celui-ciacependantla réputation
d' êtremoins «égalitaire»: lesélèvesy seraientnotés«à la
têteduclient»,avecdesvariationsimportantesd' un
établissementà l ' autre. Cescritiques contre le contrôle continu
ont dequoi surprendre: il s' agit du mode le plus courant
d' évaluation, del ' écoleprimaire aulycée. estd' ailleurs de
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notes obtenuespar les élèvespar un
coefficientlié à leur établissement(en comparant
les notesobtenuesdansl ' établissement,
matièreparmatière, entrelecontrôle terminal et
le contrôlecontinu) .

Parailleurs, il nefaut pasnégliger les
méritesdu contrôle continu permet defaire
varierlesmodalitésd'

épreuves(oral,écrit,
participation, épreuvepratique...)et demesurer
la progressiondu lycéenau long deson
parcours, au lieu defavoriserle seul bachotage.
Enfin,legrandoralsubitlesmêmesreproches:
il serait,dit-on,socialementtropdiscriminant.
Mais c' est précisément en permettant aux
élèvesdeseconfronter à la difficulté et de s' y
exercerquel ' onsedonneralesmoyens
deluttercontre les inégalitésliées au contexte fa

milial et de préparer les élèvesàune vie d' adulte où la
communication orale tiendra uneplace souvent
déterminante.Surtout,cetoralseraitparticulièrement adaptépour
évaluer le «travail personnelencadré», un exercice
interdisciplinairemenétout aulong del ' annéeet qui permetde
faire valoir desqualités(dedocumentation,deprésentation,
desynthèse,detravailengroupe...)quinesontpasévaluées
danslesautresformesd'

épreuve
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rapport que Pierre a remis au
ministrede l ' Education nationale propose , à

côté d' une réforme de la structure du lycée
généralet technologique , celle des épreuves du
baccalauréat .Celles-cifont suite à descritiques
relayées depuis plusieurs années selon
lesquellescet examen national ,qui sanctionne à
la fois la fin desétudes secondaires et l ' entrée
dans l '

enseignement supérieur , serait à la fois
trop coûteux et insuffisamment exigeant-les

%% decandidats nonreçus chaque année
apprécieront... Si son format actuel est sans
conteste effectivement problématique àmaints
égards,tout comme l '

organisation actuelle du
lycée , onpeut légitimement sedemander si la
réforme actuellement à l ' étude ne risque pas
de renforcer les inégalités sociales face àl

' en-
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seignement au lieu de les réduire.
Enpremierlieu ,Pintroductiond ' une forte dosedecontrôle

continu fera defacto perdreàl ' examensoncaractèrenational ,
créant une différenciation selon les établissements ;
autrementdit , on risque de voir apparaître des «bacs maison»
n' ayant pas la même valeur aux yeux du public ,à
commencerpar les établissements d '

enseignement supérieur.
Ensuite , l ' introduction d ' un « grand oral» de trente

minutesdevant unjury composé de trois personnes dont deux
enseignantspose également question .L'

expression oralere

pose pour une grande part sur une
socialisationfamilialeet extrascolaire où les candidats
d '

origine plus favorisée possèdent un
avantagecertain depar leurs pratiques culturelles
plus proches des attentes de l ' institution . Et
si l ' école a alors bien sûr un rôle à jouer pour
corriger ces inégalités dedépart , encore
faudrait-ilpouvoir encadrer véritablement les
élèvessuruntemps long ,cequine semble pas
prévu à cejour.

Enfin ,sil '

organisation actuelle par filières
n' est pas entièrement satisfaisante , elle n' en
présente pas moins l ' intérêt d' assurer une
cohérencecertaine pour les élèves comme les
enseignants ,évitant demorcelerles coursdans
un parcours à la carte où seuls les «initiés»
sauront serepérer, c' est-à-direchoisir lesbonnes

combinaisons de «majeures» et mineures» . La série ES
(économique et sociale) constitue notamment une réussite
indéniable ,tant en termes de recrutement social (avecune
composition très proche de la moyenne de l ' ensemble des
élèves delycée général et technologique) que dedébouchés
ultérieurs.

Avant decasserl ' existant au profit d ' un lycée et d ' unbac
à la carte, il semble crucial de tenir compte de ces
inquiétudes, et de faire en sorte que les économies budgétaires
recherchéesne se fassent pas au détriment desplus faibles

Supprimer l '

épreuve d ' enluminure ? C' est la fin du baccalauréat
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